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AVANT-PROPOS DE LA REDACTION

Démocratie organisationnelle, conflictualité et performance.
Ce numéro de la RES présente des contributions variées autour d'un dossier piloté par la

BCGE, un autre dossier qui continue les travaux sur les formes alternatives d'organisation

que la RES publie depuis quelques numéros et enfin des articles traitant en particulier de la

diversité des parcours des dirigeants d'entreprise, de l'actualité de Péconomiste-philosophe
Karl Polanyi et des conditions de travail dans les entreprises minières.

Parmi tous les sujets traités, le thème du respect des parties prenantes et de leurs enjeux
spécifiques dans les modes de gouvernance est partout présent dans ces articles. Ainsi, par
exemple, le dossier de la BCGE présente une discussion sur la question du conflit au sein

des organisations, sur les modalités pour l'éviter et sur ses conséquences. La prégnance,
voire l'expansion, de la conflictualité organisationnelle, au point que la BCGE organise un
colloque sur ce sujet, est préoccupante. Elle traduit surtout la difficulté que les organisations
ont à tenir ensemble la diversité des points de vue, des perspectives, des préoccupations...

que la mondialisation des produits, des clients et des employés accroît inéluctablement.
Mais il faut mettre cette difficulté en regard des travaux de Kathleen Eisenhardt sur la peur
du conflit dans les organisations. Cette chercheuse montre que de nombreuses organisations
confondent le conflit pathogène, violent... inaccceptable bien sûr, avec le conflit d'opinions.
Ce faisant elles refusent le conflit et cherchent absolument le consensus. Les conséquences

en sont en particulier une tendance à éviter les solutions tranchées, ambitieuses et originales

et par conséquent l'orientation vers des solutions moyennes, mimétiques et donc peu
différenciantes. Cette confusion entre le conflit comme modalité pathogène de régulation
de la conflictualité et de la diversité d'opinions et le conflit comme symptôme normal de la

vivacité d'une société riche de sa diversité, nous fait courir le risque d'un étouffement des

singularités et de la créativité.
Cette reconnaissance de la place des parties prenantes, des subjectivités et de l'originalité, est

aussi ce qui fonde les articles du dossier sur la gouvernance de type coopérative ou
démocratique des entreprises ou la très intéressante interview que nous livre Barbara Guénette-
Beck sur l'état des organisations minières concernant le respect des travailleurs et du bien

commun, c'est-à-dire la manière dont on fait entendre ces préoccupations face à l'impératif,
légitime totalement, du profit. De même, l'article reprenant le colloque sur Polanyi nous
rappelle que ce philosophe-économiste avait bien montré à quel point on doit maintenir
à tout prix différentes modalités de régulation des échanges et des relations sociales pour
compléter le marché, pour pouvoir tenir longtemps la richesse de nos sociétés.

Peut-être l'ennemi fondamental auquel nous avons à faire face pour respecter les subjectivités

et les enjeux des parties prenantes est en fait le consensus. Moins nos sociétés seront
consensuelles, plus elles seront différentiées et vivantes. Peut-être....

Pour la rédaction,
Fabien De Geuser
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